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Vu d’ailleurs   Europe Vu d’ailleurs   Europe

Personnage 
couleurs 
drapeau

Rubrique réalisée 
dans le cadre  

de la préparation 
de la présidence 

française de l’Union 
européenne.  

Avec l’appui du 
réseau ReferNet, 

dont la branche 
française est 

pilotée par  
Centre Inffo. 

Vecteur 
drapeau

www.cedefop.
europa.eu/en/

events-and-pro-
jects/networks/

refernet/
national-partners

https://refernet.
centre-inffo.fr 

“Ce questionnaire vise  
à mesurer l’efficacité  

des formations suivies,  
afin de faire évoluer  

l’offre” 

Selen Guerin, manager de l’unité opérationnelle 
d’analyse des données de Solas (An tSeirbhís 
Oideachais Leanúnaigh agus Scileanna), l’agence 
d’État chargée de la formation professionnelle. 

Des apprentis de l’Education 
and training board (ETB) de 
Cork (province de Munster). 

Le travail de maillage pour adapter l’offre à la demande en 
Irlande semble porter ses fruits. En témoignent 
les 179 058 apprenants engagés dans un des cursus proposés en 
2019 par les 16 ETB (Education and training boards). 131 097 ont 
suivi des cours en vue d’une certification totale ou partielle et 
86,8 % d’entre eux l’ont obtenue. “Nous sommes d’autant plus 
fiers que les personnes défavorisées figurent au premier rang 
des bénéficiaires”, indique Selen Guerin, responsable de 
l’analyse des données. 60,2 % des apprenants étaient des 
femmes, près d’un sur trois n’avait pas été au-delà des études 
secondaires, autant était sans emploi. Parmi ces derniers, 40 % 
étaient des demandeurs d’emploi de longue durée. Dans une 
majorité de cas, les formations génériques sont celles qui sont 
avant tout recherchées. “À noter la surreprésentation des 
apprenants venant de régions déshéritées et de groupes 
marginalisés”, complète la responsable.

DES RÉSULTATS 
ENCOURAGEANTS

IRLANDE 
Le saviez-vous ?  

Nombre d’habitants : 5 millions
Population active : 2,43 millions
Taux d’activité : 78,16 %

En gaélique irlandais,  
“formation professionnelle”  
se dit oiliúint ghairmiúil  

Pourcentage des adultes participant  
à des programmes de formation  

tout au long de la vie : 11 %. 

Taux de participation à  
la formation continue  

en entreprise : 50 %. 

Si le pourcentage des adultes  
suivant des programmes  

de formation tout au long  
de la vie accuse un retard,  
ceux qui participent à des  

programmes en ligne, soit 30 %,  
est supérieur à la moyenne  

européenne dans un pays où 53 %  
des habitant possèdent  

des compétences digitales  
de base.

B ienvenue sur la  plateforme PLSS 
(Programme and learner support 
system) lancée en 2017 par Solas (An 
tSeirbhís Oideachais Leanúnaigh 
agus Scileanna), le bras armé du 
ministère de l’Éducation nationale 

irlandais pour le financement de la formation 
professionnelle continue. Près de 20 000 pro-
grammes, s’adressant majoritairement aux 
actifs, sont ainsi recensés. De quoi permettre 
aux candidats à la reprise d’études de repérer 
ceux qui pourraient les intéresser parmi cette 
offre tentaculaire proposée par les  16  ETB 
(Education and training boards) financés sur 
fonds publics.
Ces entités représentent pour chacune d’entre 
elles plus de 100 organismes répartis dans tout 

pour les utilisateurs : “Avant, il n’existait rien de tel 
au niveau national.” Cette transparence est d’au-
tant plus utile que l’accès à  l’emploi comme 
la transformation des compétences attendues 
sont des sujets de plus en plus sensibles en Irlande, 
comme partout en Europe. La stratégie de Solas 
est d’ailleurs payante : de plus en plus d’actifs, de 
demandeurs d’emploi et de jeunes sortis de l’école 
sans diplôme se connectent soit directement, 
grâce au bouche-à-oreille, soit aiguillés par 
les services sociaux. Il en va de même pour des 
populations très fragiles, comme les  réfugiés,  
qui doivent rapidement maîtriser l’anglais pour 
s’intégrer.

Mesurer l’efficacité des formations
Si le PLSS remplit ainsi sa fonction de service pu-
blic, ce n’est pas sa seule mission. La plateforme 
est en effet un moyen pour Solas de recueillir des 
informations sur les utilisateurs : d’où viennent-ils, 
que recherchent-ils  ? Combien ont persévéré 
après avoir repéré une formation ? Combien ont 
été jusqu’à la certification ? Que font-ils un an 
après ? Ou, s’ils ont arrêté la formation avant 
la certification, quelles en ont été les raisons ?  
“Ce questionnaire vise à mesurer l’efficacité des 
formations suivies afin de nous permettre de faire 
évoluer l’offre en partenariat avec les ETB. Mais 
aussi de préparer l’évaluation de ces derniers.  
Car tous les trois ans, nous renégocions les finan-
cements”, précise Selen Guerin. 
Le défi est de taille pour les organismes, qui, 
pour continuer à assurer des formations, doivent 
répondre à  un certain nombre d’objectifs. Ils 

comptabilisent ainsi le nombre de personnes sans 
emploi accueillies, les adultes inscrits dans le cadre 
d’une remise à niveau, et leurs résultats. La tâche 
est délicate quand il s’agit de vérifier les informa-
tions mises à jour par les apprenants eux-mêmes. 
Un questionnaire à  choix multiples facilite les   
réponses, mais encore faut-il qu’ils s’y connectent. 
Selen Guerin en est bien consciente. 
“Notre prochain chantier  : l’amélioration de 
la qualité des données. C’est indispensable pour 
avoir un meilleur suivi.” Tout comme le fait de  
faciliter l’accès à cette plateforme et ses multi-
ples ramifications. Avec la possibilité, aussi, pour 
les futurs participants, de connaître les résultats 
renseignés par ceux ayant suivi les cursus avant 
eux. Tels que les pourcentages de réussite et, 
surtout, le retour à l’emploi, ou la manière dont 
ce passage par la formation a participé, ou non, 
à leur évolution professionnelle. De quoi enclen-
cher un cercle vertueux. •

le  pays qui peuvent plus ou moins adapter 
les cursus en fonction des caractéristiques lo-
cales. “Certains cours répondent aux besoins 
spécifiques des employeurs du bassin en matière 
de compétences sectorielles ou techniques, mais 
aussi à la demande des utilisateurs potentiels”, 
explique Selen Guerin, la responsable du dépar-
tement de l’analyse des données de Solas. Cette 
base de données s’adresse en effet à ceux qui 
n’ont pas de qualification, qui veulent faire  
évoluer leurs compétences ou se reconvertir, en 
suivant des modules de manière flexible afin 
d’obtenir entièrement ou partiellement une cer-
tification reconnue sur le marché du travail. 
Mais s’il ne s’agit que d’un répertoire et en aucun 
cas d’une plateforme de formation à distance, 
la responsable y voit avant tout un énorme progrès 

Afin de mieux informer les personnes souhaitant suivre 
un programme de formation professionnelle continue 
et de recueillir des informations sur l’efficacité de ces 
cursus, une plateforme présentant l’offre et le devenir 
des adultes formés a été lancée voici cinq ans.  
Non sans succès. 
Laurence Estival

Irlande  
LES POUVOIRS PUBLICS JOUENT 
LA CARTE DE LA TRANSPARENCE
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